
Compréhension lecture 
Peut-on imaginer des parents obligés d’abandonner leurs enfants parce qu’ils sont trop 

pauvres ? Eh bien, cela arrive ; et pas seulement dans les contes. 

1. Un drame semblable a failli se produire, en Italie, « pour de vrai ». La mère du petit 

Placido, 5 ans, a tenté de se séparer de lui pour pouvoir élever ses frères et sœurs. 

Heureusement, comme dans les contes, l’histoire finit bien. 

Placido n’a pas été livré à la forêt comme le Petit Poucet ; mais voyons plutôt ce qui s’est 

passé. 

2. «  Agée de 35 ans, la maman de Placido, Immacolata, est mariée avec un manœuvre ; or, 

celui-ci, à la suite d’une crise cardiaque, est obligé d’interrompre son travail ; ainsi disparaît 

l’unique source de revenus pour toute la famille : deux adultes et cinq enfants. Tous vivent 

dans un vieil appartement ; pour ces deux pièces misérables, il faut tout de même donner 500 

Francs par mois. Ceci représente beaucoup d’argent ; beaucoup trop lorsque l’on n’a plus de 

salaire. 

3. Alors, Immacolata a une idée : elle téléphone à Radio-Télé-Espagne, la station la plus 

célèbre de Calabre* ; et elle va raconter son histoire. Devant un tel drame, la télévision décide 

de transmettre immédiatement la communication en direct : 

« Je ne veux pas vendre Placido, explique Immacolata, mais émouvoir les téléspectateurs ; je  

suis sûre que quelqu’un le recueillera et lui donnera tout ce que je ne peux lui donner… » 

Immacolata a réussi. Après l’émission, voilà qu’arrivent des centaines de propositions. 

4. Finalement, c’est une bande de copains siciliens qui se charge financièrement de Placido. 

« Qu’il reste avec sa mère, nous lui enverrons de l’argent tous les mois ». et ils tiennent 

parole. A la sortie de l’école, ils font des petits travaux et envoient tous ensemble l’argent 

gagné. 

 

• La Calabre est une région d’Italie. 
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